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Des arbres fruitiers à la place des anciennes 

verrières 

le 09/03/2013 à 05:00  

  

 

Sur le petit terrain où se trouvaient les anciennes verrières, des arbres fruitiers vont croître. 

Photo André Thiry 

L’association « Munster en transition », présidée par Michel Hutt, en partenariat avec les 

Restos du Cœur de Munster présidés par Roland Nico, et la municipalité ont procédé, 

mercredi, à une plantation symbolique de groseilliers, framboisiers et cassis derrière l’espace 

Coop, à l’endroit des anciennes verrières. Quelques personnes des « Incroyables comestibles 

» et des bénéficiaires et bénévoles des Restos étaient présents. Un groupe d’Incroyables 

comestibles est en place à Munster et propose de planter et de partager des repas. C’est l’idée 

de l’autosuffisance alimentaire des territoires par la participation citoyenne. Mercredi, il 

s’agissait de profiter de ce terrain mis à disposition par la commune pour les gens qui le 

souhaitent, un peu à la manière des Jardins partagés, de réaliser un potager et un verger que 

tout le monde, en particulier les plus démunis, pourront exploiter. 

Tout a commencé en 2008, à Todmorden, une cité industrielle du nord de l’Angleterre qui a 

été touchée par la crise. De cette situation est né un mouvement solidaire qui a incité les gens 

à créer des potagers devant chez eux, à la disposition de ceux qui en ont le plus besoin, pour 

bénéficier de ce processus participatif afin de créer l’abondance partagée et gratuite. 

 le 09/03/2013 à 05:00 

Un apéro-philo sur la Journée de la femme 

le 08/03/2013 à 05:00  

  

Soucieux d’encourager et de créer des lieux d’échanges et de réflexion, l’association « Vallée 

de Munster en transition » propose un nouveau rendez-vous convivial sous forme de débat 

autour d’une question philosophique. Ces apéros-philo se veulent un espace de discussion et 

de pensée en commun. Si les animateurs peuvent introduire les échanges et apporter des 

perspectives théoriques ou des pistes de lecture, ces soirées ne se présenteront pas comme des 
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cours ou des conférences, mais comme un partage d’expériences, de connaissances et de 

réflexions, ouverts à tous. 

La première rencontre aura lieu ce vendredi 8 mars, à 19 h, au restaurant de l’abbaye d’Anny 

à Munster, l’occasion d’une première prise de contact sur le thème : « Faut-il accorder une 

journée à la femme ? ». 

 le 08/03/2013 à 05:00  

La richesse de la vie associative locale 

le 28/01/2013 à 05:00 par André Thiry 

  

 

Parmi les stands présents dimanche à la Journée des associations, celui de Munster en 

transition dont l’objectif est de privilégier les entreprises et produits locaux. Photo André 

Thiry  

Événement très attendu qui rassemble tous les ans un grand nombre de Munstériens, la 

Journée des associations a eu lieu ce dimanche 27 janvier dans la salle des fêtes de Munster. 

Pas moins de 43 associations, aussi diverses que l’Amicale 1/43e Voitures Miniatures, les 

Archers de la Vallée, l’Association artistique de la Vallée de Munster, Tous en Sel, le Karaté 

club, le Théâtre de l’Escabeau… étaient présentes à ce salon, ce qui traduit, si besoin était, la 

richesse et le dynamisme de la vie associative locale. 

Azur FM, radio locale, était présent et a organisé un forum de discussions où les représentants 

des différentes associations ont pu présenter l’objet et le fonctionnement de leur groupe. 

À ce propos, deux nouvelles associations ont vu récemment le jour : le Munster Bike Club de 

cyclisme présidé par Joël Kempf, comptant déjà une cinquantaine de membres, et Munster en 

Transition, présidée par Michel Hutt. Cette dernière est à destination de l’ensemble de la 

société, celle-ci étant en pleine mutation avec une précarité ascendante. 

Le Mouvement de Transition cherche donc à développer la résilience de la société, c’est-à-

dire à augmenter sa faculté de faire face aux évolutions. Les produits manufacturés sont 

gourmands en énergie pour leur fabrication et leur acheminement. Ne serait-il pas souhaitable 

de leur préférer les fabrications artisanales et locales ? Nous avons perdu la faculté de cultiver 
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localement les aliments dont nous avons besoin pour assurer notre subsistance ? Réapprenons 

à « cultiver notre jardin ». 

Bien entendu, cette résilience ne peut se développer à l’échelle de l’individu, d’où la nécessité 

de structurer des réseaux au sein desquels chacun pourra mettre ses aptitudes au service du 

groupe, à la fois intergénérationnel et intrasocial. 

À cet égard, Munster en Transition, en lien avec les associations locales, a créé une dizaine de 

groupes de travail (Organisation et communication, les Incroyables Comestibles, charte dans 

le cadre de solutions locales, santé naturelle-alimentation-cuisine, habitat 

écologique/économies d’énergie…) avec en perspective la vision du monde de demain. 

 le 28/01/2013 à 05:00 par André Thiry 

« Natur’enVie » : pour un nouveau modèle 

de société 

le 08/11/2012 à 05:00 par A.T. 

  

La cinquième édition de « Natur’enVie », était tournée vers l’association « Munster en 

Transition ». Cette édition, qui s’est déroulée du 30 octobre au 2 novembre dans la salle des 

fêtes, appelée désormais « Munster en Transition », association conçue et présidée par Michel 

Hutt, a attiré quelque 500 personnes concernées par le thème de l’événement au vu de leur 

participation active aux ateliers (notamment celui de la philosophie), mais aussi des 125 

messages déposés sur les arbres à vœux délivrant leurs souhaits pour une meilleure qualité de 

vie. 

Rappelons que l’objectif de « Munster en Transition » est d’initier et soutenir un processus 

impliquant les citoyens, et visant à assurer la résilience du territoire face au double défi que 

représentent le pic pétrolier et le dérèglement climatique, et l’adapter progressivement à notre 

territoire. 

Les transpositions concrètes de l’idée générale étaient illustrées essentiellement par des 

conférences et des ateliers sur la thématique de l’énergie et du pétrole. 

Christophe Köppel, architecte paysagiste, a mené une conférence sur la permaculture, une 

approche qui permet à chacun à se responsabiliser pour satisfaire ses besoins tout en réduisant 

sa dépendance aux énergies non renouvelables. 

Dans le même esprit, les Incroyables Comestibles, spécialistes de la prospective des territoires 

en quête d’alternatives à la crise économique et écologique, ont donné lieu à une conférence 

par Jean-Michel Herbillon, concepteur de ce mouvement mondial qui vise à réintroduire les 

cultures maraîchères et potagères dans notre environnement quotidien, y compris dans les 

villes. 

Moment fort également avec le marché « Toutsain », à l’extérieur de la salle de fêtes, où les 

agriculteurs et les producteurs locaux valorisant les circuits cours, ont présenté leurs produits. 
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À signaler également la projection débat autour du pic pétrolier, animé par Jérémie Ronchi, 

architecte urbaniste du Parc naturel régional des Ballons des Vosges. 

Un forum très éclectique puisqu’il a donné des moments de détente avec le théâtre 

d’improvisation et différents concerts en soirée. 

En conclusion, Michel Hutt et son équipe ont fait état de ce qui préfigure de la transition vers 

un nouveau modèle de société en émergence. Cette initiative est portée par des valeurs de 

territorialité, en l’occurrence par la relocalisation de l’économie et développement de circuits 

courts, et de valoriser, dans le cadre de l’écocitoyenneté, les talents de chacun dans la 

créativité. 

 le 08/11/2012 à 05:00 par A.T. 

Natur’enVie à Munster : apprendre à vivre 

sans pétrole 

le 28/10/2012 à 04:03 par Élisabeth Schulthess 

  

 

L’équipe organisatrice de Natur’enVie, l’association Vallée de Munster en transition, veut 

donner envie de changer la vie en respectant la nature. Photo Thierry Gachon 

 Subir la crise ou agir ? L’association Vallée de Munster en transition a choisi 

d’agir, de construire un nouveau mode de vie qui s’appuie sur les richesses 

locales. 
  

Les prix de l’énergie flambent, le pétrole et les ressources naturelles se raréfient, le 

réchauffement climatique menace. Que faire ? « Nous refusons la politique de l’autruche. 

Nous ne voulons pas susciter la peur de l’avenir. Quand une situation évolue, il faut évoluer 

en conséquence. Il faut apprendre à faire autrement, sans pétrole », estime l’association Vallée 

de Munster en transition, créée en septembre dernier et présidée par Michel Hutt. 

Faire autrement ? Ce groupe d’une vingtaine de personnes de tous horizons ne veut par 

attendre de solutions clé en main des chercheurs, techniciens, industriels et autres politiciens. 
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Il veut fédérer les initiatives locales qui permettent « d’entamer une transition vers une autre 

société, une société plus résiliente, c’est-à-dire capable de résister aux crises, moins 

dépendante de l’extérieur pour ses approvisionnements, capable de produire sur place 

l’essentiel de ce qu’il faut pour vivre. ». 

Cette démarche s’inspire du mouvement de la transition lancé en 2006 à Totnes (Royaume-

Uni) par Rob Hopkins. Une démarche concrète qui s’appuie sur les richesses locales : « Sur 

les artisans, les associations, les aînés pleins d’expérience, sur des initiatives nouvelles 

comme les jardins partagés, les trocs de graines, le projet hydroélectrique citoyen… » Une 

démarche qui veut impliquer les citoyens, pour « cultiver localement les aliments dont nous 

avons besoin pour assurer notre subsistance, privilégier les objets artisanaux locaux aux 

produits manufacturés gourmands en énergie, redécouvrir les trésors qui sont à nos portes ». 

C’est une nouvelle vision de la société et du vivre-ensemble que veut développer ce groupe : 

« Substituer à la toute-puissance de l’argent un système où le lien social, l’entraide et l’estime 

mutuelle prédominent, dans un esprit de fraternité et de solidarité. » Une vision optimiste : « 

Le monde de demain, loin de l’apocalypse environnementale et du chaos que beaucoup 

redoutent, peut devenir infiniment plus sain et joyeux. Il ne tient qu’à nous… » Des doux 

rêveurs, des écolos ? « Non, des créatifs, qui veulent fabriquer ensemble une intelligence 

collective. Qui veulent réunir et non opposer les gens », dit Fabienne Kohler. 

En moins de deux mois, la jeune association a réuni des dizaines de personnes de la vallée qui 

ont envie d’agir concrètement et de partager leur savoir-faire, qui expérimentent de nouvelles 

manières de vivre, créer, produire, échanger. Des paysans, jardiniers, musiciens, plasticiens, 

comédiens, architectes-urbanistes, élus locaux, enseignants, philosophes, spécialistes en 

énergies renouvelables, jeunes, retraités… qui tous participeront à un forum pour y animer 

ateliers et débats, y donner conférences et concerts. « Il y aura des temps pour agir, nourrir la 

fibre artistique, faire la fête, d’autres pour réfléchir ensemble, apprendre à se connaître et 

donner envie de se lancer », souligne Fabienne Kohler. 

Tous les intervenants viendront gratuitement, toutes les activités seront gratuites. Sauf la 

buvette et la restauration assurées par les personnes handicapées d’un Esat (Établissement 

d’aide par le travail). Sauf ToutSain, le marché des producteurs locaux, jeudi de 8 h 30 à 13 h. 

Humour et joie de vivre sont inscrits dans le vaste programme de trois pages de Natur’enVie, 

à consulter sur le site internet de l’association. 

Y ALLER Forum Natur’enVie mercredi 31 octobre à partir de 18 h, jeudi 1 
er

 novembre de 10 

h à 23 h 30, vendredi 2 de 10 h à 22 h, dans la salle des fêtes de Munster. Entrée libre. 

Programme complet sur www.munstertransition.org 

 le 28/10/2012 à 04:03 par Élisabeth Schulthess 


